
Canada • Regard sur le monde • numéro spécial

A
frontières Casuidfr

«n 1971, un petit groupe de médecins français achevait son 
travail au Biafra dévasté et réduit à la famine par la sanglante 
guerre civile au Nigéria. Après cette expérience parfois 

tragiquement frustrante, les médecins étaient déterminés à trouver 
une meilleure façon de réagir aux urgences en matière de santé. Ils 
souhaitaient une formule qui permettrait aux médecins de soulager 
les souffrances des victimes sans que leurs efforts soient entravés 
par des complications politiques, économiques ou religieuses.

C'est ainsi qu'est née l'organisation Médecins sans frontières 
(MSF), qui est aujourd'hui la plus grande organisation 
internationale indépendante de secours médical. MSF a 
5 centres d’opérations en Europe et 14 sections nationales dans le 
monde entier, dont une au Canada. Un Canadien, le Dr James 
Orbinski, est présentement président du Conseil international de 
MSF. Le Conseil a son siège social à Bruxelles, en Belgique.

La mission de l'organisation porte sur trois domaines 
principaux. Tout d'abord, elle fournit des secours d'urgence là où 
l'infrastructure médicale n'existe pas ou est incapable de faire face 
à la crise. Deuxièmement, elle fait des recherches médicales et 
applique des programmes de vaccination systématique et d'autres 
programmes de santé publique dans les pays en développement. 
Troisièmement, elle est la voix des affligés et fait connaître la misère 
de ceux qu'elle secourt.

Le principe directeur de MSF est d'aider tous ceux qui en ont 
besoin, sans distinction de race, de religion, de politique ni de sexe. 
Pour être à la hauteur de cet engagement, il faut une solide dose 
d'indépendance. L'organisation y a veillé en s’assurant que ses 
dons ne viennent pas uniquement des gouvernements et des 
organisations internationales, mais aussi de fondations privées 
et du grand public.

La section canadienne de l'organisation a son siège social à 
Toronto, et des bureaux régionaux à Ottawa, Montréal, Vancouver 
et Halifax. Médecins sans frontières Canada recrute des médecins, 
des infirmières et du personnel de soutien pour ses missions à 
l'étranger, collecte des fonds et s'efforce de sensibiliser l'opinion 
canadienne à la situation des victimes de crises sanitaires dans le 
monde entier.
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En avril dernier, lorsqu'il est arrivé dans les Balkans, le Dr Jonathan Brock, âgé 
de 33 ans, était théoriquement résident en médecine familiale dans un hôpital de 
Vancouver. Mais de fait, l'expérience qu'il avait accumulée en six ans de service 
bénévole pour Médecins sans frontières Canada faisait de lui un vieux routier des 
services médicaux d'urgence.

Entre 1993 et 1998, c'est-à-dire avant et après avoir terminé ses études en 
médecine, Jonathan Brock a été présent à l'étranger comme bénévole lors de cinq 
crises graves, soit au Mali, en Somalie, au Rwanda, en Sierra Leone et en Afghanistan. 
Il y a fait un travail intense. Au Rwanda, il a aidé à mettre sur pied un hôpital de 
200 lits et il a prêté main-forte en chirurgie. Sa première mission, après avoir 
obtenu son diplôme en médecine de l'Université Queen's en 1996, a été en Sierra 
Leone, où il a soigné les victimes horriblement mutilées de la guerre civile.

À quelques semaines de la fin de sa période de résidence, il était de nouveau

Depuis 1991, plus de 500 bénévoles canadiens ont servi 
dans des missions de MSF notamment au Rwanda, en Bosnie,
en Afghanistan, au Cambodge, au Libéria, en Angola, au Soudan, à 
Sri Lanka et en Colombie. Les catastrophes causées par l'homme ou sur le terrain, occupé à coordonner le travail d'une équipe internationale de

45 médecins de MSF au camp de Brazde, aussi appelé Stenkovec 1, le plus 
important de l'ex-République yougoslave de Macédoine. Leur mission était d'aider 
les réfugiés Kosovars.

À un certain moment, lui et son équipe ont dû fournir des soins médicaux à plus 
de 30 000 réfugiés dont l'âge variait beaucoup; on y trouvait des nouveaux-nés et 
des personnes de tout âge, mais le groupe des 10 à 40 ans était le plus important. 
Les problèmes médicaux étaient surtout des problèmes d'infections des voies 
respiratoires, hypertension, malaises cardiaques et pulmonaires, et autres 
affections chroniques. Par ailleurs, beaucoup de réfugiés étaient aussi 
psychologiquement traumatisés. Récemment, au cours d'une entrevue, le 
Dr Brock a déclaré que ce travail avait été un véritable défi, mais qu'il n'aurait 
pas voulu changer de place avec personne.

la nature dans lesquelles l’organisation est intervenue vont des 
guerres ouvertes et de l'effondrement de l'ordre civil, aux 
épidémies, aux famines et aux inondations. La crise au Kosovo 
l'a amenée à intervenir de nouveau. Une équipe de MSF Canada 
était sur le terrain à Pristina avant que le conflit n'éclate. En mai, 
l'organisation avait envoyé trois médecins canadiens dans les 
camps de réfugiés dans l'ex-République yougoslave de Macédoine 
pour des périodes allant de six semaines à six mois.

Les lecteurs qui voudraient faire du bénévolat dans l'organisation, lui verser 
une contribution ou se renseigner davantage sur son travail peuvent visiter son 
site Web (www.msf.ca) ou communiquer avec son bureau national :

Médecins sans frontières/Doctors Without Borders 
355, rue Adelaide Ouest, SB 
Toronto (Ontario) M5V 152

Téléphone : (416) 586-9820 
Télécopieur : (416) 586-9821 
Courriel : msfcan@passport.ca 13 •

DrJonathan Brock
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